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Stage à thème sans hébergement possible. 
Renseignements auprès des MPT/MJC 
de ­Quimper.

Sortir 
du cocon 
Les quatre MPT (Maisons pour 
tous) et MJC (Maison des jeunes 
et de la culture) de Quimper se 
réunissent pour proposer des 
séjours aux 10-17 ans. Les ins-
criptions débutent le 19 mai et 
sont possibles jusqu’à la dernière 
minute (en fonction des places 
disponibles).
Collectif été (la réunion des 
quatre MPT/MJC) propose des 
séjours adaptés aux ados et 
pré-ados. En fonction de l’âge, 
ils durent entre cinq et dix jours 
et se tiennent dans des camps 
de base situés à Crozon ou dans 
la presqu’île de Quiberon. Les 
« grands » y découvrent l’autono-
mie, participent à de nombreuses 
activités, une belle occasion de 
mettre le nez en dehors du cocon 
familial en conditions protégées. 
Les tarifs sont calculés en fonc-
tion du quotient familial.

MAISONS FLEURIES
Pourquoi pas vous ?
Les inscriptions au concours 
communal des Maisons 
fleuries peuvent s’effectuer 
jusqu’au vendredi 26 mai 
auprès du secrétariat du 
service des espaces verts. 

02 98 98 88 87 
espaces.verts@quimper.bzh

S avez-vous que le jazz a littéralement débarqué en Bretagne 
il y a 100 ans ? En 1917, un régiment US mettait le pied à Brest 
puis à Saint-Nazaire. Dans les rangs, le « brassband » des Harlem 

Hellfighters, musiciens et soldats d’origine afro-américains, qui au gré 
des batailles vont diffuser le jazz à travers la France et l’Europe. 
Une belle épopée (on leur doit également les premiers enregistrements 
de jazz) que souhaite honorer l’association les Aprèm’Jazz en organisant 
le « New Orleans Jazz Quimper ». 
« L’idée est de proposer entre le 17 et 24 juin des concerts, mais aussi 
d’autres rendez-vous, comme une conférence sur l’histoire du jazz, 
des rencontres festives, des interventions musicales, un film, des 
master class », explique Guy Pottier président de l’association. Des 
partenariats avec les acteurs culturels quimpérois permettront de fédérer 
un maximum de personnes autour de cet événement. Un concert 
déambulatoire sera également proposé pour la Fête de la musique. 

100 ANS !

BELLE SAISON La présentation de la saison 2017/2018 du Théâtre de 
Cornouaille aura lieu le jeudi 22 juin. Elle sera assurée par Franck Becker, 
son concepteur. 2016/2017 ayant encore battu les records de fréquentation 
et d’abonnements, on annonce une alléchante nouvelle saison riche de 
nombreux spectacles. Théâtre, musique et danse… le festival Circonova 
et la création d’un opéra feront notamment partie de la programation.
www.theatre-cornouaille.fr

Programme complet sur le site de 
l’association www.apremjazz.com

JAZZ

http://espaces.verts@quimper.bzh
http://www.apremjazz.com

http://www.apremjazz.com
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LIBERTÉ 
RETROUVÉE 
L’association Vie libre 
tient une permanence 
à la maison des 
usagers de l’hôpital 
Gourmelen tous les 
premiers jeudis du 
mois (14h - 16h). Les 
personnes en difficulté 
avec l’alcool ainsi que 
leur famille y sont 
reçues gratuitement, 
sans formalité et en 
toute confidentialité.

Renseignement auprès de Didier 
Riou, 06 73 54 43 97 ou Alain Favier, 
06 64 09 00 67.C ’est au mois de mai que l’office de tou-

risme de Quimper Cornouaille s’installe 
au cœur de la vieille ville, rue Élie Fréron. 

Les nouveaux locaux sont deux fois plus spacieux 
que les précédents, la décoration est soignée, l’ac-
cessibilité garantie et l’office est ultra connecté ! Les 

visiteurs peuvent profiter d’un wifi très performant, 
de tablettes en accès libre et de bornes de consul-
tation pour accéder aux informations touristiques 
en mode numérique. 
D’ailleurs, le nouveau site Internet de l’office est en 
ligne depuis le printemps : quimper-tourisme.bzh

Plus de renseignements : 
www.quimper.bzh

21 JUIN

Fête de la musique 
Cette année encore, la Fête de la musique sera l’occasion de découvrir 
la diversité des courants musicaux dans différents lieux emblématiques 
de la ville. Esplanade François-Mitterrand et sur le parvis Julien-Gracq, la 
musique électro sera à l’honneur. Place Terre-au-Duc, vous pourrez passer 
d’un genre à l’autre, de la folk au reggae. L’Espace Évêché accueillera 
bagadoù et groupes de fest-noz. Autour des halles Saint-François : chants 
de marins, musique traditionnelle, mais aussi du rock et de l’électro.
Sur la place Saint-Corentin, découvrez des groupes locaux en devenir. 
La chanteuse Anaïs sera incontestablement un temps fort de la soirée. 

D’autres lieux seront à la fête et 
plusieurs groupes déambuleront 
au cœur de la ville.
Pratique : des navettes gratuites 
au départ de la rue du Parc seront 
proposées à minuit, 0h45 et 1h30. 
Il suffira d’annoncer sa destination. 

Bienvenue 
dans les 
jardins 
familiaux
Près de 250 jardiniers cultivent 
leur potager sur ces parcelles dis-
séminées dans Quimper. Elles sont 
louées aux citadins qui vivent en 
appartement pour environ 60 eu-
ros par an les 100 m2. Trois des 
douze jardins familiaux quimpérois 
font porte ouverte le 10 juin au 
Moulin de Melgven, à Kermoysan 
et Kermabeuzen. Entre 10h et 18h, 
d’un jardin à l’autre, des animations 
sont proposées par les associations 
qui gèrent chaque jardin.

PORTES OUVERTES

Pour en savoir plus : 
02 98 98 88 87

AU PLUS PRÈS 
DES VISITEURS

L’OFFICE DE TOURISME

L’office de tourisme s’installe  
rue Élie-Fréron.

http://www.quimper.bzh
http://www.quimper.bzh
http://bit.ly/2oJdpwB
http://bit.ly/2oJdpwB
http://


S’il y avait des solutions extraordinairement limpides 
à des problèmes si complexes, cela se saurait. S’il 
fallait que la ville de Quimper compense à l’euro près 
la baisse des dotations de l’État, cela impliquerait 
5 % d’impôt en plus pour les Quimpérois chaque 
année sur toute la durée du mandat. Ce qui n’est pas 
souhaitable. Parce que l’assommoir fiscal a fait son 
temps et que personne n’en regrettera l’existence. 
Il faut donc trouver d’autres idées, des initiatives 
différentes pour que personne n’ait plus à se plaindre 
d’être un citoyen auquel on porte finalement peu de 
considération. À mi-chemin du mandat de la droite 
et du centre à Quimper, il vous est proposé un point 
de situation.

Depuis le début du mandat, 
la Ville favorise une culture populaire 

et accessible. Les Échappées de Noël 
en sont une belle illustration.

Photo de couverture : 
De nombreux projets de 
construction de logements 
sont engagés. Quimper 
doit retrouver sa vitalité !

À MI-CHEMIN
2014-2020
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«Ce mandat est inédit, incertain et 
instable.  » Ludovic Jolivet l’a déjà 
souligné à de multiples reprises. Il aura 

sans doute l’occasion de le redire maintes 
fois. Mais mieux vaut se répéter que se 
contredire. Ce contexte particulier fait que 
la ville de Quimper a besoin plus que jamais 
d’une majorité stable. Heureusement, c’est le 
cas ! Tout le monde peut le constater. Cette 
majorité constitue un ensemble solide et 
cohérent. Elle donne une belle image de la 
démocratie et de la République. Les élections 
nationales ne troubleront pas son équilibre 
parce que, contrairement à bien d’autres 
constructions artificielles, elle repose sur 
du dur !

CONTRÔLER LES DÉPENSES 
POUR CONTINUER D’INVESTIR
Dès le début de ce mandat, il y a eu un consen-
sus fort au sein de la majorité. Celle-ci a décidé 
d’adhérer à l’idée qu’il est légitime qu’il existe 
une contribution des collectivités territoriales 
à l’effort global de redressement des comptes 
de la Nation. À condition bien sûr que cette 
contribution demeure dans des proportions 
raisonnables. La ville de Quimper « perdra » 
au moins 23 millions de dotations d’État entre 
2014 et 2020. Face à cette réalité, elle n’est 
bien entendu pas restée inactive. 17 millions 
d’euros ont déjà été économisés, dont un 
tiers sur la masse salariale de la collectivité. 
Il reste à trouver des moyens pour résorber 
le reste de cette « perte de revenus ». 

Ce n’est un secret pour personne, la majo-
rité quimpéroise d’aujourd’hui n’a pas pour 
première réaction d’actionner le levier de 
l’impôt quand l’équation financière devient 
véritablement problématique. Ce serait en 
effet un réflexe conditionné, et donc par 
nature peu recommandable. 
La volonté de la majorité, c’est zéro impôt 
local en plus, le plus longtemps possible. Mais 
cela implique de s’interroger sur les modalités 
du service au public. C’est pourquoi ont été 
organisés du 17 au 27 mars les états géné-
raux des politiques publiques. Cette réflexion 
collective était fondée principalement sur 
l’écrit, qui invite à structurer la pensée et 
met chacun-e à égalité, plutôt que sur l’oral 

qui peut déséquilibrer les débats au profit 
de ceux qui parlent le plus fort. Tout ce que 
les Quimpérois-es auront apporté au débat 
sera examiné avec la plus grande attention, 
et ensuite, les élu-es, et eux seuls comme le 
prévoit la démocratie, décideront ! 
Faire des économies, ce n’est pas une fin en 
soi. En revanche, cela revient à se redonner 
des marges nouvelles pour pouvoir conti-
nuer à investir. Le désengagement rapide 
et massif de l’État fait qu’une commune 
comme Quimper en est arrivée à une forme 
de microchirurgie de l’austérité. Cela n’a rien 
de désespérant puisque la majorité l’avait 
compris et donc anticipé. Mais il convient alors 
de « se concentrer sur des «investissements 

La Ville mobilise ses services 
pour préserver la qualité de vie 

des Quimpérois.



pleinement utiles à la population et d’en 
finir une bonne fois pour toutes avec les 
projets pharaoniques qui créent des frais de 
fonctionnement insupportables à terme », 
ainsi que le souligne Ludovic Jolivet. 

PROJETS ET AMBITIONS
La majorité actuelle ne se disperse pas. Elle 
travaille au contraire sur des projets concrets, 
immédiatement opérationnels dans l’intérêt 
de tous : salles des fêtes de Penvillers, Maison 
des associations d’Ergué-Armel, nouveaux 
locaux de l’ARPAQ, valorisation du quartier 
de Locmaria, bâtiment de services au public 
de la Providence.
Ces objectifs immédiats n’empêchent pas 
de se projeter sur des ambitions futures qui 
dépassent le cadre de la ville de Quimper. 
Celle-ci dispose d’une route extraordinaire 
sur laquelle elle peut s’engager résolument 
dès maintenant. Elle se nomme 765 Avenue. 
C’est son chemin vers l’avenir. Ce sera le 
Creac’h Gwen de demain : 30 ans, 30 hectares, 
30 millions d’euros. Un nouveau poumon 

pour la ville et pour la Cornouaille, adossé 
au pôle d’échanges multimodal qui verra le 
jour pour accompagner l’arrivée de Bretagne 
Grande Vitesse.

QUIMPER BRETAGNE 
OCCIDENTALE, 
NOUVEL ÉTENDARD
« Nous sommes plus de 100 000 et nous 
sommes 14 communes. La naissance de 
Quimper Bretagne Occidentale s’est révélée 
harmonieuse alors que rien ne s’y prêtait 
vraiment. Le délai imparti était tellement 
court qu’il fallait que notre détermination à 
fusionner dans les meilleures conditions soit 
totale. J’en remercie Jean-Hubert Pétillon. 
J’en remercie tous les élus et les services. Et 
je n’oublie pas bien entendu la commune 
de Quéméneven qui, avec Alain Le Quellec, 
a fait le choix de nous rejoindre. »

« Cette nouvelle agglomération porte notre 
marque. Comme elle porte celles des marques 
qui font la Cornouaille économique et géo-
graphique et que nous allons magnifier à 
la hauteur de leurs mérites comme elles ne 
l’auront jamais été par une collectivité en 
ces lieux  », poursuit Ludovic Jolivet.
« Dans un même esprit, Quimper Bretagne 
Occidentale porte le breton comme cela 
n’aura jamais été le cas auparavant. Nous 
avons recruté une chargée de mission à plein 
temps à cet effet. Nous avons adopté une 
charte en interne. Nos relations de travail 
avec l’Office de la langue bretonne sont 
connues et elles perdureront ». 
« Quimper Bretagne Occidentale, c’est en 
effet mieux de s’appeler ainsi quand on veut 
exister et contribuer. Exister, c’est se faire 
une place respectée au sein du monde des 
métropoles. À peu de distance de nous, il 
y en a trois : Brest, Rennes et Nantes. Avec 
Brest, il existe une relation de confiance qui 
s’appelle l’Entente. Contribuer, c’est faire en 
sorte que chacun des habitants de Quimper 
Bretagne Occidentale bénéficie d’une qualité 
de services publiques optimale quel que soit 
l’endroit où il vit. »
« Quant à la Région Bretagne et à la CCI, 

elles ont été fermement à nos côtés et d’une 
efficacité absolue quand il s’est agi de péren-
niser l’aéroport de Quimper et d’optimiser 
l’arrivée de Bretagne grande vitesse », sou-
ligne Ludovic Jolivet.

QUIMPER, VILLE EN ACTES
« Nous sommes une ville où il nous faut 
agir chaque jour comme si notre vie en 
dépendait », déclare le maire de Quimper, 
président de Quimper Bretagne Occidentale.
Cet état d’esprit illustre notamment l’enga-
gement constant en faveur de l’agriculture 
et de l’agroalimentaire, et des formations 
universitaires et organismes de recherche et 
développement qui lui sont liés, dont le niveau 
d’excellence est reconnu au plus haut niveau.
Il explique l’implication pour la transition 
énergétique, qui ne se dément pas, dans la 
continuité des précédentes majorités, ce vaste 
sujet de la plus haute importance devant 
échapper comme bien d’autres aux logiciels 
politiciens. 
Il valide le désir d’une culture plus ouverte, 
populaire, accessible, qui se positionne dans 
une logique de projets et non plus seulement 
de structures.
Il s’exprime également par la volonté forte 

La municipalité est mobilisée pour ses aînés.
Elle soutient notamment les activités de l’Arpaq, 
l’Association des retraités et personnes âgées à Quimper 
et va financer la réhabilitation complète de son siège.
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HANTER-HENT
Ma vije diskoulmoù splann ha sklaer da gudennoù ken lu-
ziet-se, e vijent gouezet ganeomp. Ma rankje Kêr Gemper 
kempouezañ digresk skoaziadoù ar Stad war-bouez un 
euro, o dije Kemperiz 5 % a dailhoù ouzhpenn da baeañ 
bep bloaz e-pad hor respet. N’eo ket an dra-se hon eus 
c’hoant. Rak tremenet eo amzer taol penn-bazh an tailhoù 
ha den ebet n’en do keuz d’an amzer-se. Ret eo kaout 
mennozhioù nevez eta, mennadoù disheñvel evit ma ne 
vo den ebet ken o klemm hag o lavaret ez eus anezhañ 
ur c’heodedour ha ne vez ket taolet kalz a evezh outañ 
a-benn ar fin. E-kreiz respetad an tu-dehoù hag an tu-kreiz 
emeur e Kemper ha kinniget ez eus deoc’h ober ur poent 
war stad an traoù.

SKOAZIADOÙ : Dotations, DISKOULM : Solution, 
RESPET(AD) : Mandat.

La municipalité souhaite renforcer 
l’attractivité commerciale.

Pour y parvenir, elle a recruté un 
manager de commerce.

Information, 
pédagogie 
et consultation 
des Quimpérois 
étaient au 
programme des 
états généraux 
des politiques 
publiques. 
Objectif : dresser 
un état des 
lieux et éclairer 
les choix de 
gestion pour 
le prolongement 
du mandat.

que le handicap soit dans la mesure des 
moyens financiers, pris en compte partout 
et en toutes circonstances, pour ce qui relève 
de nos compétences.
Et puis il y aussi cette envie, essentielle, d’être 
plus nombreux à vivre à Quimper et de se 
sentir vraiment bien, et cela quel que soit l’âge 
que l’on a. La ville de Quimper veut accueillir 
72 000 habitants en 2030. Elle souhaite aussi 
que son centre-ville retrouve des couleurs, 
grâce à une opération de rénovation urbaine 
de grande ampleur. Cela ne se conçoit pas, 
bien sûr sans la mise en œuvre de dispositifs 
de tranquillité publique conçus sereinement 
et validés par l’État.
« Nous sommes une ville charnière, entre 
Brest et Lorient, conclut Ludovic Jolivet. 
Quimper est en capacité de fédérer une large 
partie du Sud-Finistère non pas pour s’im-
poser à ses voisins, non pas pour entraver 
l’expansion de la métropole brestoise mais 
pour rééquilibrer le département du Finistère 
dans un état d’esprit positif. Il nous faut voir 
loin et vite, parce que la pointe de Bretagne 
se doit d’être en ordre de marche au plus 
tôt pour ne pas perdre ses chances. Et pour 
y parvenir, elles doit disposer de toutes ses 
forces sans la moindre exception. »



RETOUR SUR/DISTRO WAR

LES 
QUIMPÉROIS 
CONSULTÉS

DU BACK-HOLD AU PAYS DU GOUREN

De nombreux citoyens ont pris part 
aux « états généraux des politiques 
publiques » du 17 au 27 mars. 
À mi-mandat, cette consultation 
aidera les élus à définir les priorités 
en matière de services et d’impôts 
dans un contexte de restriction 
budgétaire. 

ILLUSTRE MAX
L’histoire d’amour entre Max-Jacob et Quimper se poursuit.  
Le 24 mars, au numéro 8 de la rue du Parc, Isabelle Le Bal et  
Allain Le Roux ont dévoilé la plaque « Maison des Illustres » dédiée 
au poète qui avait des attaches en ces lieux et fit des quais de l’Odet 
un cheminement idéal de la pensée.

Les Internationaux de back-hold se sont tenus ce 4 mars à ­Quimper. 
Le back-hold est un style de lutte celtique originaire d’Écosse accepté 
dans les championnats européens au côté du gouren.

http://bit.ly/2narQNP
http://bit.ly/2narQNP
http://bit.ly/2nsCz5k
http://bit.ly/2oBUiVE


OBEROÙ/ACTIONS

Voir les autres jardins exceptionnels quimpérois  
sur www.quimper.bzh/383

PÉRISCOLAIRES

À LA RENCONTRE 
DES AUTRES

Les temps d’activités périscolaires ont déjà expérimenté l’an passé ce type 
d’événement, lors d’un tournoi de basket à la halle des sports d’Ergué-Ar-
mel, pour une vingtaine d’équipes. Avec succès : venus chercher leurs 

enfants en soirée, bon nombre de parents sont restés jusqu’à la finale, ravis 
eux aussi. Les accueils de loisirs se sont également emparés de la dynamique 
sur les périodes de vacances scolaires.

PROJETS PARTAGÉS ET GOÛT DE L’EFFORT
Cette année, la démarche a été reconduite pendant les TAP pour impulser une 
nouvelle dynamique et permettre aux enfants de découvrir des structures de 
la ville, faire la connaissance d’autres élèves (entre 150 et 200 participent) et 
avoir un temps fort sur une activité qui est « travaillée » en amont durant les TAP. 
Ainsi, le 31 mars, gymnase du collège Max-Jacob, un défi Kapla a permis à 
tous de s’exprimer sur le thème de la ville du futur. Si les plus jeunes ont 
improvisé, du CE2 au CM2 on s’est appliqué à reconstruire un projet préparé 
en commun depuis janvier. Ce type d’événement est valorisant et développe 
la coopération. De leur côté, les encadrants ont aussi plaisir à échanger leurs 
expériences. Plusieurs rendez-vous en juin : un défi scientifique avec des 
« objets volants, flottants, roulants », des expérimentations autour des énergies 
propres, en lien avec les Petits Débrouillards. Puis place au sport, avec du 
hockey à Creac’h Gwen, sous la forme d’ateliers et de petits tournois. 

Les temps d’activités périscolaires (TAP) fonctionnent 
bien. Et pourquoi ne pas les exporter au-delà de l’école, 
en faisant se rencontrer les enfants des différents 
établissements ? Une réalité cette année.

MUSIQUE ET BOTANIQUE
Un nouveau jardin remarquable ouvrira ses portes à Quimper en juin 
dans l’enceinte du Conservatoire de musiques et d’art dramatique 
(accès par la rue des Douves). Il s’agit d’un espace de 1 000 m² planté 
de végétaux de collection qui fait la part belle aux couleurs chaudes : 
orange et rouge mais aussi au blanc et jaune. La ville de Quimper 
développe une démarche extrêmement qualitative autour de ses 
jardins. Elle a notamment été récompensée par le prix de la diversité 
végétale remis en février 2016 par Val’hor (interprofession française 
de l’horticulture) dans le cadre du label villes et villages fleuris.

ESPACE VERT

200 enfants venus 
d’établissements différents 

ont bâti ensemble 
d’impressionantes 

structures kapla.
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http://www.quimper.bzh/383


CITOYENNETÉ

Jeunes, faites-vous 
parrainer !
Les jeunes Quimpérois (es) qui le souhaitent 
peuvent se faire accompagner par un parrain, 
réserviste de la Défense, qui les aidera à che-
miner vers la citoyenneté. 
Comme une centaine d’autres villes en France, 
Quimper offre cette possibilité aux jeunes, dès 
16 ans, dans le cadre du recensement. C’est 
une occasion d’approfondir sa réflexion sur l’engagement au sens large, civil, 
voire militaire. Une vingtaine de réservistes sont disponibles pour participer à 
l’opération. Chaque parrain reçoit son filleul au moins deux fois en mairie pour 
échanger sur la place, le rôle, les droits et devoirs du citoyen, la Défense et la 
réserve militaire. Le 11 novembre prochain, en mairie de Quimper, une cérémo-
nie solennelle et conviviale marquera la remise officielle d’une attestation aux 
jeunes parrainés. Quant aux relations entre le parrain et son filleul, elles peuvent 
continuer longtemps, selon leurs souhaits.

Pour en savoir plus : 02 98 98 89 06. Pour prendre rendez-vous : état civil (02 98 98 89 09), 
mairies annexes d’Ergué-Armel (02 98 52 02 00)  
ou de Penhars (02 98 53 48 37). 

CARTES D’IDENTITÉ 

À DEMANDER EN LIGNE
Il faut désormais passer par Internet pour faire une prédemande de 
carte d’identité. Sur le site de l’Agence nationale des titres sécurisés  
(https://ants.gouv.fr/monespace/s-inscrire), on crée un compte 
personnel, on note le numéro attribué et on prend rendez-vous avec 
les services de la mairie (trois lieux, cf. ci-dessous). Pour cela, comp-
ter un délai d’environ un mois. Deuxième étape, apporter le dossier 
complet lors du rendez-vous : numéro, pièces justificatives, photos 
d’identité. Attention à respecter strictement les consignes pour les 
photos : si elles ne sont pas conformes, le dossier est rejeté. Les 
empreintes digitales sont 
prises à cette occasion. 
Environ deux à trois 
semaines plus tard, 
lorsque la carte est dis-
ponible (là où la demande 
a été effectuée), un SMS 
est envoyé. 

STANG AR C’HOAT

DES CLASSES  
TOUTES NEUVES

Les 70 élèves de l’école élémentaire Stang ar 
C’hoat ont pu profiter de leurs salles de classe 
fraîchement rénovées.

La première phase des travaux de l’école est en 
effet terminée : le bâtiment côté rue de Brest a 
été totalement réaménagé. Au rez-de-chaus-
sée, c’est un coup de neuf pour le bureau de la 
directrice, la salle des maîtres et deux classes, 
et le préau est agrandi. 
À l’étage, un atelier dédié aux arts plastiques et 
activités périscolaires s’ajoute aux trois autres 
classes. Le deuxième chantier se poursuit et 
un nouveau bâtiment est sorti de terre côté rue 
Stang ar C’hoat. Il abritera le restaurant scolaire 
et une salle polyvalente de 115 m2. Il sera doté 
d’une terrasse pour les activités extérieures des 
enfants. Sa livraison est prévue pour septembre. 
Cette rénovation permettra à l’école d’accueillir 
de nouveaux élèves, en prévision de la fermeture 
de l’école voisine, Jules-Ferry. 

La rénovation de l’école 
élémentaire Stang ar C’hoat 
permettra d’accueillir dans 
d’excellentes conditions 
de nouveaux élèves dès 
la rentrée prochaine.

Amira Karama et son parrain, 
le major Erick Février.

http://bit.ly/2pFsQuK


C’était une expérimentation originale, c’est une réussite. Au collège Max-Jacob, 
quinze élèves de 6e sont dans une Classe à horaires aménagés musicale (CHAM) 
et s’y épanouissent. Et pourtant, en septembre dernier, la musique était pour eux 
un monde inconnu ! Une nouvelle classe ouvre à la rentrée.

QU’EN PENSENT LES ÉLÈVES ? 
Ils sont étonnants : enthousiastes et 
bavards pour parler de « leur » CHAM et 
l’instant d’après très attentifs et appliqués 
pour jouer ensemble. Eloane et son alto : 
« C’est un cours plaisir ! Parce que c’est un 
choix, une chance. En très petit groupe, on 
peut mieux progresser. »
Élisa et son violon : « Tout me plaît. 
J’apprends à m’écouter, à écouter les autres. 
Il y a beaucoup de coopération entre nous. » 
Alban et Hugo et leurs clarinettes : « Notre 
classe est géniale, jamais de bagarre, on 
s’entend bien. On essaie de travailler vingt 
minutes tous les jours chez nous. Avant, à 
l’école, pour réciter des poésies, on avait le 
trac. Grâce à la musique, on parle facilement 
devant tout le monde ! »

Cours en groupe 
et cours par 
instrument 
alternent. 

Les élèves ont choisi leur instrument. 
Professeurs du collège et du 

conservatoire  collaborent étroitement.

Collège 
Max-Jacob,  
02 98 64 11 11.

«À Quimper, nous avons la volonté de permettre au plus grand nombre 
d’accéder à la culture, à l’enseignement de la musique. Pour ce faire, 
la Ville a notamment signé une convention avec le collège Max-Jacob 

pour créer, avec l’appui du Conservatoire de musiques et d’art dramatique 
(CMAD) une CHAM », explique Allain Le Roux, adjoint à la culture. Très souvent, 
les CHAM sont des classes « élitistes » de musiciens chevronnés. « Ici, ce n’est 
pas du tout le cas, poursuit l’élu. Le CMAD s’adresse aussi à des débutants, 
dans une démarche de démocratisation de la culture, d’ouverture à de 
nouveaux publics. »

UNE HISTOIRE DE MOTIVATION
« Cette CHAM est la deuxième du département, souligne Sylvain Ferré, 
principal. Nous l’avions présentée aux CM2 du secteur au printemps 2016, 
nous faisons de même cette année. L’essentiel, pour les élèves candidats, c’est 
l’envie, la motivation. Puis on voit combien ils développent la rigueur, le 
goût de l’effort, une approche de l’erreur pas pénalisante… Très important 
dans la formation citoyenne ! » 
Isabelle Evano, enseignante, confirme : « Ils apprennent à s’investir grâce à 
la pratique artistique. Ils ont gagné en attention et en concentration dans 
l’ensemble des matières. La musique est un levier et un vecteur d’appren-
tissage de l’estime de soi. »
Le collège fournit pour quatre ans l’instrument qu’ils ont choisi : alto, clarinette, 
flûte traversière, trombone, violon.

DE NOUVELLES FAÇONS D’ENSEIGNER
« Ils ont six heures hebdomadaires d’enseignement musical, précise Julien 
Weill, directeur du CMAD. Dont trois heures par cinq professeurs du CMAD, 
qui font partie de l’équipe pédagogique du collège. Plus des spectacles au 
Théâtre de Cornouaille, des rencontres avec des artistes. Ils développent 
aussi leur imaginaire, leur sensibilité, leur culture artistique… »
Éric Lavarec, professeur de violon, dit en souriant : « C’est une chance pour 
nous de revoir complètement nos fonctionnements. Les élèves montrent un 
vrai plaisir à jouer ensemble, ils progressent vite. » Michel Noyelle, professeur 
de clarinette ajoute : « Ils apprécient cette pédagogie presque individuelle, 
ainsi que de venir une heure par semaine en cours au Conservatoire. »

MUSIQUE

LE COLLÈGE 
SOUS LE CHAM
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http://bit.ly/2qlEFTk


HABITANTS DES  
OISEAUX, L’ENVOL

Pas de regrets 
pour Fatima et 

ses enfants qui 
continueront 

d’habiter le 
quartier.

LINÉOSTIC

ÇA POUSSE !
Le nouveau quartier Linéostic accueillera en 2018 ses premiers habitants. Les travaux 
de construction ont démarré : maisons individuelles et logements sociaux commencent 
à sortir de terre. Sur les 44 terrains concernés par la première tranche de commercia-
lisation, 14 ont été vendus ou sont réservés pour des maisons individuelles. Dans le 
même temps, les travaux ont également débuté sur les parcelles accueillant les projets 
des bailleurs sociaux. Aiguillon vient de lancer un chantier de 30 logements collectifs et 
de 23 pavillons T4 en location-accession (PSLA). L’Opac prévoit 10 pavillons locatifs et 
Finistère Habitat 38 logements et 8 pavillons en location-accession. Ce nouveau quartier, 
situé à l’est de Quimper, entre la route du Petit-Guélen 
et l’avenue du Morbihan s’étendra à terme sur 22 hec-
tares et accueillera 500 logements, d’ici une dizaine 
d’années. Un aménagement paysager sera réalisé. Il 
comportera la création d’une coulée verte, de liaisons 
douces, d’espaces verts et de zones de jeux pour 
enfants. La surface moyenne des lots du lotissement 
communal est de 440 m2. Ils sont commercialisés au 
prix de 94,50 euros le m2. Les terrains sont libres de 
constructeur. Toute personne peut se porter acquéreur, 
à la seule condition d’y réaliser sa résidence principale.

L es immeubles doivent leur nom au boulevard des Oiseaux 
qu’ils surplombent. Ils sont vétustes et beaucoup de 
volets sont désormais baissés : sur les 107 appartements 

qui étaient occupés en septembre, plus de la moitié sont 
vides en ce printemps. 
C’est l’Opac de Quimper-Cornouaille qui gère le reloge-
ment des locataires. Le Centre communal d’action sociale 
(CCAS), l’office HLM et le Conseil départemental ont signé 
une convention pour accompagner les familles dans leur relo-
gement, du projet au déménagement. Les professionnels (la 
conseillère de l’Opac, l’assistante sociale et la psychologue du 

SOCIAL

Le relogement des locataires de 
la rue de Vendée à Kermoysan 
est en cours. Les quatre tours 
seront détruites fin 2018 dans 
le cadre du programme de 
rénovation urbaine ANRU 2.

CCAS) ont rencontré tous les locataires pour recueillir leurs 
souhaits et les soutenir. Certains locataires vivent ici depuis 
40 ans, voire plus !
Fatima et ses quatre enfants attendaient avec impatience leur 
nouveau T5, espérant qu’il soit aussi spacieux que l’actuel. Ils 
apprécient le quartier, les commerces et le voisinage amical. 
Les deux plus jeunes profitent de la halle des sports toute 
proche. Aux Oiseaux, l’arrêt de bus était difficile d’accès pour 
l’aînée, Liza, qui travaille à l’hôpital de Quimper, et pour Fatima 
quand elle faisait ses courses. Désormais, l’école sera plus 
proche pour les enfants.

Informations auprès du service foncier-habitat au 02 98 98 87 49. 

KERMOYSAN

Les 4 vents  
ont leur bar-tabac
Face à la mobilisa-
tion des commer-
çants du nouveau 
centre commer-
cial Les 4 Vents et 
des habitants, le 
maire de Quimper, 
Ludovic Jolivet, 
s’est personnelle-
ment impliqué au-
près du préfet pour 
débloquer ce dossier complexe et permettre l’installation d’un 
bar-tabac-presse-jeux de 269 m2 dans ce quartier engagé dans 
une profonde rénovation sociale et urbaine avec l’ANRU dans le 
cadre de la politique de la ville. Quimper Bretagne Occidentale 
a ainsi débloqué une aide pour soutenir la création de ce nou-
veau lieu de vie au cœur de Kermoysan. Le Quimper a ouvert 
ses portes fin mars et les propriétaires, Enguéran et Valérie La-
gadec, ont rapidement fait connaissance avec leur clientèle. Ils 
comptent engager à terme quatre à cinq employés.

http://bit.ly/2dRwzwF


Depuis mi-février, Laurent Bellec est le nouveau manager de commerce 
de la ville. Sa mission : dynamiser l’attractivité commerciale de 
Quimper et faire le lien entre tous les acteurs.

LE COMMERCE QUIMPÉROIS 
EN QUELQUES CHIFFRES 
> �330 commerces implantés dans la zone 

touristique
> �20 associations de commerçants 
> �4 marchés et des halles
> �Les 7e et 8e employeurs de la ville 

sont deux hypermarchés : Carrefour 
(259 salariés) et Leclerc (247 salariés)

Sources : CCI Quimper Cornouaille et ville 
de Quimper 

COMMERCE

QUEL EST VOTRE PARCOURS ?
Je suis né à Quimper et suis fils de commerçants. J’ai quitté le Finistère pour 
suivre des études de commerce, puis de finance, qui m’ont appris la rigueur 
et la souplesse dans la négociation. J’ai travaillé dans ces domaines, mais 
cela manquait de relations humaines, puis dans le négoce inter-entreprises.

EN QUOI CONSISTE VOTRE MISSION ? 
Il s’agit de dynamiser et de renforcer l’attractivité du commerce de proximité 
sur toute la ville de Quimper : le centre, les quartiers, les zones commerciales 
de périphérie. Mon rôle est de créer des passerelles entre les différents 
acteurs : la mairie, les associations de commerçants, les galeries marchandes, 
les hypermarchés, l’office de tourisme, la CCI, Quimper Cornouaille Dévelop-
pement, mais aussi les agences spécialisées dans l’immobilier d’entreprise. 
Je suis un facilitateur qui peut également aider les porteurs de projets et les 
accompagner auprès des différentes institutions. 
Comme je suis rattaché à la direction de l’économie de la Ville, j’ai forcément 
une vision globale, avec aussi un œil sur l’activité commerciale de toute 
l’agglomération.

QUELS SONT VOS PRINCIPAUX DÉFIS À VENIR ? 
Il y aura notamment la question du stationnement que les villes vont devoir 
gérer plus directement en 2018.
Il y a aussi la réhabilitation du centre de Quimper pour laquelle les études 
sont lancées, avec un nouveau PLU orienté vers une redynamisation du 
commerce du cœur de ville. 

FACILITATEUR

OBERER/ACTEUR
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Laurent Bellec, un manager 
de commerce qui a grandi 

dans un magasin quimpérois.

Objectif : 
redynamiser 

le commerce.



QUARTIERS/KARTERIOÙ

Juin 2014-mai 2017 : durant leur mandat, les membres des quatre conseils 
de quartier ont travaillé avec sérieux et enthousiasme. Ils ont expérimenté la 
démocratie de proximité et participé à la vie de la cité. À la clé, des réalisations 
pour améliorer le quotidien de chacun et mieux vivre ensemble. Place aujourd’hui 
à 196 nouvelles personnes, bienvenue aux volontaires pour 2017-2020 ! 

« L’un des relais essentiels du dialogue 
simple, direct et sincère entre les ci-
toyens quimpérois et leurs élus » : l’en-

gagement de l’équipe municipale envers les 
conseils de quartier est tenu. Au total, 180 
rencontres ont été organisées, 256 membres 
ont participé. 

UN GRAND SENS DES 
RESPONSABILITÉS
« Ils ont fait preuve d’un grand sens des res-
ponsabilités et d’un réel engagement, puisque 
plus de la moitié sont restés actifs jusqu’à la 
fin de leur mandat », se réjouit Philippe Calvez, 
adjoint chargé de la coordination des mairies 
de quartier, de la démocratie de proximité, 
de la vie associative et du secteur sociocul-

turel et référent du centre-ville. Les adjoints 
Valérie Lecerf-Livet (Penhars), Corine Nicolas 
(Ergué-Armel) et Christian Le Bihan (Kerfeun-
teun) ont également joué un rôle essentiel, 
notamment dans l’animation des conseils, le 
traitement des demandes et le lien avec les 
services de la Ville. On a compté 83 réunions 
collectives, 80 plénières, 7 inter-quartiers et 10 
réunions diverses (visites, sorties…). Même 
salle, même jour de la semaine, 20h-22h : la 
régularité a favorisé l’assiduité des membres 
(en moyenne, 56 % de présents). 

À CHAQUE QUARTIER 
SES PRIORITÉS
Rien n’était écrit, tout était à construire, y 
compris le mode de fonctionnement. Cela 

Les adjoints :  
Corine Nicolas (Ergué-Armel),  

Christian Le Bihan (Kerfeunteun), 
Philippe Calvez (Centre-ville) 

et Valérie Lecerf-Livet (Penhars).

OSEZ 
LA DÉMOCRATIE  
DE PROXIMITÉ !

Les conseils de quartier ont 
travaillé chacun de leur côté 
et également ensemble lors 
de séances plénières. 

CONSEILS DE QUARTIER
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Le conseil de Kerfeunteun a installé, en avril 
2017, une bibliothèque de rue aux abords de 
la nouvelle mairie annexe, en partenariat avec 
le Lions Club. Il s’est penché par ailleurs sur 
les liaisons douces. 
Les quatre conseils se sont investis pour dé-
velopper le lien social, en partenariat avec des 
associations (concours « Dessine-moi Noël », 
fêtes des MPT et MJC). 

DU TERRAIN,  
BEAUCOUP D’INFORMATIONS
La volonté d’écoute s’est traduite également 
par huit visites de terrain qui ont permis de 
vrais échanges, par diverses sorties (QUB, 
parcs d’activités…) et par des informations 

partagées (eau, déchets, voirie…), élus et 
services se sont adaptés aux sujets. Certains 
membres ont participé au comité de pilotage 
de l’Opération programmée d’amélioration 
de l’habitat et du renouvellement urbain. Le 
maire a régulièrement échangé avec eux, 
par exemple sur le pôle santé de Kerlic, le 
Plan local d’urbanisme, le pôle d’échanges 
multimodal, les états généraux des politiques 
publiques… 	
Le bilan réalisé auprès de 50 participants 
est positif (66 %) ou assez positif (28 %). Un 
constat : le temps de réalisation d’un projet 
est long. Les conseils qui seront mis en place 
en juin prochain vont bénéficier de toute 
l’expérience des précédents ! 

s’est fait constamment dans le dialogue, par-
fois en petits groupes, avant de se concerter.
Le quartier du centre-ville s’est concentré sur 
la propreté et les incivilités. Plusieurs membres 
sont allés à la rencontre de 292 commerçants, 
munis d’un questionnaire sur le ramassage des 
déchets. 84 % ont répondu, ce qui témoigne 
de la bonne perception de leur mission. Cela 
a donné lieu à un projet d’aménagements 
d’espaces réservés aux déchets. 
En lien avec le conseil d’Ergué-Armel, celui 
du centre-ville a souhaité combattre les déjec-
tions canines. Le bureau municipal a validé, en 
mai 2015, une campagne de communication et 
fait fabriquer des pochoirs (« Trottoir, mais pas 
crottoir », pattes de chien) pour matérialiser 
les espaces concernés. On a réfléchi aussi 
à Ergué-Armel à la sécurité aux abords des 
écoles, à la voirie. 
À Penhars, nous nous sommes fortement 
mobilisés pour créer un marché place de 
l’Église. Présenté au conseil municipal du 
4 février 2016, il a été inauguré le 20 avril. 
Pour le redynamiser, les animations n’ont pas 
manqué (Halloween, Noël, Pâques). 

COMMENT SE COMPOSE UN CONSEIL 
DE QUARTIER ? 
Le tirage au sort (effectué sous le contrôle d’un huissier) 
sur les listes électorales est fondamental. Autre élément de 
réussite : le volontariat des habitants et des différents acteurs. 
Ainsi : 
> �20 habitants sont tirés au sort à partir des listes électorales.
> �15 habitants sont tirés au sort parmi les volontaires qui se 

sont fait connaître.
> �14 représentants d’associations ou acteurs  
socio-professionnels dont l’activité se situe à Quimper.

VOUS SOUHAITEZ PARTICIPER AUX CONSEILS DE QUARTIER ? 
Portez-vous candidat ! Il suffit d’habiter Quimper. Remplissez le formulaire disponible 
sur www.quimper.bzh. Vous pouvez aussi remplir un coupon disponible à l’hôtel 
de Ville et dans les mairies annexes, appeler le service démocratie de proximité  
au 02 98 98 89 04, poser des questions ou faire des propositions  
par mail : conseils.quartier@quimper.bzh

Le conseil de quartier du centre-ville 
a mené une enquête auprès des 
commerçants. Rejane Metayer et 
Jean Guyonnet interrogent Olivier 
Christien du magasin Christien Cariou, 
rue Kéréon.

La sécurité aux abords des écoles 
a été abordée par les conseils. Avec 

des réalisations à la clef comme à 
l’école Émile-Zola à Ergué-Armel.



DES GROUPES POLITIQUES 
DU CONSEIL MUNICIPAL DE QUIMPER

N ous voici donc à mi-mandat ! Il était opportun de dresser un 
bilan d’étape serein et objectif. C’est l’exercice auquel nous 
nous livrons dans le dossier de ce magazine.

Si nous avons été élus en 2014, c’est parce que notre programme 
correspondait bien mieux que celui de nos concurrents aux attentes 
profondes des Quimpérois.
Nos concitoyens voulaient qu’un cap soit enfin fixé. Ils avaient envie 
d’une majorité municipale qui mouille sa chemise et aime le contact 
humain. Ils désiraient que l’on prenne à bras-le-corps les problèmes 
essentiels qui conditionnent leur vie. C’est ainsi que le budget du 
CCAS a été d’emblée « sanctuarisé ». Ils espéraient une politique dé-
mographique ambitieuse. Le plan local d’urbanisme prévoit 500 nou-
veaux logements par an pour atteindre 72 000 habitants en 2030. 
Ils exigeaient la libération d’un centre-ville menacé d’être mis sous 
cloche.
Ils réclamaient également une présentation complète et transparente 
des finances de la Ville. Nous vivons un mandat inédit, incertain et 
instable. Heureusement que nous avons les reins solides, les épaules 
larges et l’âme bien trempée, sinon nous aurions ployé depuis long-
temps au gré des étapes du désengagement de l’État. Nous sommes 

U ne étude Compas confirme l’augmentation du nombre 
de personnes âgées sur notre territoire. C’est une consé-
quence démographique du baby-boom qui s’accompagne 

et se heurte à un phénomène dangereux de paupérisation et d’iso-
lement pour une partie de cette tranche d’âge. Comment mieux 
accompagner nos aînés ? Quelle est la part de responsabilité des 
politiques publiques ? Notre municipalité doit faire le choix d’une 
réponse volontariste et innovante face à ces nouveaux défis.

Plus d’un an après la démission de Joëlle Le Gall, conseillère en 
charge des aînés, la politique de la municipalité est à l’arrêt.

Pourtant, le label « Quimper ville amie des aînés », créé en 2010 était 
censé permettre une approche globale de la question : lutte contre 
l’isolement, accessibilité, offre de choix pour l’habitat, transports… 
Nous déplorons aujourd’hui sa mise en veille ou son abandon, tout 
comme les groupes d’échanges annoncés en début de mandat.

toujours debout parce que nous avons décidé dès le début d’accom-
pagner ce repli du pouvoir central sur ses missions régaliennes. Parce 
que nous avons adhéré à l’effort de redressement des comptes de 
la Nation.
De ce fait, il a fallu procéder à des choix parfois radicaux mais aussi 
et surtout à une gestion millimétrée, quasi chirurgicale de l’ensemble 
des postes budgétaires de la Ville. Durant le mandat 2014-2020, nous 
aurons « perdu » au moins 23 millions d’euros de dotations. À ce jour, 
nous avons déjà réalisé 17 millions d’euros d’économies, dont un tiers 
sur la masse salariale.
L’arithmétique étant une science exacte, l’on peut constater qu’il 
nous reste encore des sacrifices à consentir. C’est pourquoi nous 
avons organisé, du 17 au 27 mars les « états généraux des politiques 
publiques ». Une initiative innovante fondée sur des contributions 
écrites (il y en a eu 1 500 !) qui mettent à égalité les beaux parleurs 
et les personnes plus réservées. Cette opération de démocratie par-
ticipative va nous aider à déterminer quelles sont les politiques pu-
bliques que les Quimpérois souhaitent voir préservées à tout prix, et 
celles sur lesquelles ils sont disposés à faire quelques concessions.

Groupe de la majorité municipale
AU PLUS PROCHE DE VOUS

Les élus de l’opposition
À QUIMPER, QUELLE AMBITION POUR NOS AÎNÉS ?

La création de Quimper Bretagne Occidentale doit permettre l’émer-
gence et la conduite de projets concrets au service de nos aînés. Trop 
souvent, les proches de ces derniers assument seuls la dépendance 
de leurs parents. Nous devons avoir une approche équilibrée entre 
le respect de l’autonomie à domicile et une prise en charge digne 
et épanouissante en EHPAD. Il est grand temps de mutualiser les 
moyens en assumant une prise en charge plus cohérente, plus digne 
et plus efficace sur l’ensemble du territoire quimpérois.

Groupe « Rassembler A Gauche » des élu-es socialistes, communistes et dé-
mocrates du centre au conseil municipal de Quimper
Gilbert Gramoulle, Brigitte Le Cam, Nolwenn Macouin, Piero Rainero, Matthieu
Stervinou, Jean-Marc Tanguy, Mélanie Thomin, Laurence Vignon
Contact : quimperagauche@gmail.com

TRIBUNE/ KOMZOÙ DIEUB


